DE MON CRENEAU

T . P W

UN GUET MAL ASSURE

Mon ami Gaspard me prend en pliié
parce que fe n'al pas cncore eu le privilége .
d'apercevolr dans le clel la moindre soucoupe
volanle.

= Je crois que ta vue balsse, le Guellteur.
Placé aii tu l'es, tu aurals déjt dd en déceler
quelques-unes.

— Mals s'il n'en passe pas dans nolre
réglon 2

— Taratata | il en vole parlout el de
toufes les formes... Je le répéle, la vue
baisse.,

— Je n'en crois rien, Gaspard. Mals
aprés loul, on donne peul-élre un peu lrop
d'importance & ces histoires-13.

— Comment Irop d'imporiance I,.. Et sl
un deau matlin les Marilens nous lombent
dessus avec l'inlention de nous exterminer.

— Pas besoin des Martiens pour accom-
plir celle besogne : les Terriens se suffisent &
cux-mémes. Ecoute la radio, lis les journaux
el tu conslaleras, Gaspard, que les hommes
son! loujours en (raln de s'entreluer quelque
parl dans le monde.

— Poausible, mais c'est égal : exercer la
profession de guclleur el n'avolr pas encore
apergu la moindre pelite soucoupe,ce n'est pas
Jort. Si nous étlons & Chdteauneuf-du-Pape,
ca se comprendrail pulsque le maire de celle
localité a pris un arrété interdisan! aux
soucoupes de survoler le terrifoire communal.
Mais chez nous, rien de semblable.

— Je te promels de wmiecux regarder,
Gaspard ; el peut-éire que, [l'imaginalion
aldant, j'en découoriral une...

Le Guetteur du Befirol.



